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Lundi après-midi sous le
chapiteau du Village de Noël,
un père et son fils s’appro-
chent avec curiosité d’une
table où sont posés trois pai-
res d’écouteurs, des bois de
cerf et un épais cadre vitré où
sont exposées des photos
d’animaux. L’audio-naturalis-
t e M a r c N a m b l a r d l e s
accueille : « Vous allez enten-
dre six sons différents, le but
consiste à les identifier chacun
leur tour et de calculer vos
bonnes réponses. La série que
je vous propose d’écouter est
celle des mammifères où la
principale difficulté réside
dans les similitudes entre les
voix de certains des animaux à
deviner. » Intriguées, les deux
personnes enfilent le casque
et l’extrait se diffuse. Un pre-
mier son leur parvient. Com-
mence alors un moment de
réflexion avant d’accrocher la
carte « Son n° 1 » sur le velcro
accolé à l’image choisie.

Après le test, Marc Nam-
blard leur raconte avec préci-
sion le métier d’audio-natura-
liste : « Aucune formation
n’existe, la seule méthode
d’apprentissage consiste à
passer de nombreuses heures
dans les lieux où vivent les

animaux étudiés pour connaî-
tre leurs habitudes et modes
de vie. Mais surtout, bénéficier
des conseils des personnes
qui travaillent très régulière-
ment sur la faune tels les natu-
ralistes expérimentés ou
encore les éthologues. »

Transformer
sa passion en métier

Spinalien d’adoption et de
cœur depuis 17 ans, Marc
Namblard parcourt les forêts
du secteur pour capter des
scènes de vie. Un travail de
longue haleine qui requiert
force patience car chaque
famille d’espèces nécessite
des précautions différentes.
« Les mammifères se mon-
trent très craintifs, je dois me
positionner loin d’eux pour ne
pas être détecté par mon
odeur et rester immobile. Les
batraciens exigent d’être
approchés tout doucement
mais autorisent une distance
plus proche. Au bout d’un
moment ils finissent par
oublier ma présence si je ne
bouge pas. Le captage des
sons de fourmis ou d’arai-
gnées impose un matériel
d’une extrême précision en

raison de la très faible intensi-
té émise. »

Un résultat dont l’exploita-
tion se décline en différents
aspects : « Avec les sons col-
lectés, j’élabore des supports
pédagogiques pour sensibili-
ser les personnes. Ces derniè-
res s’avèrent d’ailleurs très
réceptives car la situation
d’écoute active dans laquelle
elles sont immergées active
leur plaît beaucoup. Je sonori-

se également des documen-
taires animaliers ou des com-
positions réalisées par des
musiciens. »

Une passion prat iquée
depuis une dizaine d’années
que Marc Namblard a trans-
formée en métier en 2009 et
s’est ajouté à son emploi
d’éducateur à l’environne-
ment au sein d’associations.
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Fermeture de la Caisse
d’allocations familiales

La Caisse d’allocations fami-
liales (CAF) sera exceptionnel-
lement fermée à partir de 12 h
les vendredis 24 et 31 décem-
bre.

Permanences
de l’Automobile-club

Les permanences de l’Auto-
mobile-club se déroulent les
vendredis 24 et 31 décembre
pour obtenir les vignettes des
autoroutes de Suisse, d’Autri-
che et la viacard pour l’Italie.

En bref

Lundi matin, Michel Lan-
gloix, vice-président du Con-
seil général, a remis un chè-
que de 380 000 € à Daniel
Voriot, président de l’associa-
tion Hospitalor, en présence
de Benoît Jourdain, 1er adjoint,
Yvon Eugé, vice-président
délégué aux hautes infrastruc-
tures, Serge Vannucci, chef du
service développement et Syl-
vie Duvergey, chef de l’établis-
sement d’hébergement pour
personnes âgées dépendantes
(EHPAD) de Mandres-sur-Vair.

Hospitalor a récemment ter-
miné le gros œuvre de la cons-
truction d’un EHPAD qui intè-
gre une unité de vie protégée
de 12 lits destinés aux person-
nes âgées désorientées et doit

se situer sur l’ancien site mili-
taire de la zone d’activité com-
merciale (ZAC) de Courcy. Un
établissement d’une capacité
de 60 lits d’hébergement per-
manent, 4 lits d’hébergement
t e m p o r a i r e e t 2 p l a c e s
d’accueil de jour.

Une somme qui correspond
au quatrième versement du
montant d’un peu plus de
2 millions d’euros alloué par
le département dans le but de
financer 40 % du coût global
de 5,2 millions d’euros du pro-
jet. Un établissement dont
l’inauguration est prévue à la
fin de l’année 2011. La Ville a
également apporté sa pierre à
l’édifice en offrant le terrain
d’un hectare nécessaire à la
construction et cautionné

l ’emprunt de 3 mi l l ions
d’euros d’Hospitalor auprès
de la caisse des dépôts et con-

signations.
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380 000 euros en plus pour la maison
de retraite de Courcy

Daniel Voriot (deuxième à gauche), président de l’association
Hospitalor a reçu une subvention de 380 000 €. (Photo P.G.)

Hospitalor

Marc Namblard a pratiqué sa passion pendant une dizaine
d’années avant d’en faire son métier en 2009. (Photo J.A.)

Village de Noël

Marc Namblard ou le son au naturel


